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■ La violence est-elle une nécessité biologique ?

1. Dans le monde animal, quelles sont les causes qui poussent la bête à la violence?

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

2. Avez-vous déjà vu un enfant être violent ?
Evoquez brièvement l’incident et tâchez d’en expliquer les raisons profondes.

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

3. Vous est-il déjà arrivé de recourir à la violence et pourquoi ?

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

■ De la violence individuelle à la violence collective : citez des types de conflits qui ne soient pas des
guerres.

Conflits individuels ____________________________________________________________________________

Conflits collectifs ______________________________________________________________________________

Autres _______________________________________________________________________________________

Le rap
Le rap, c’est un mot d’argot américain qui signifie la
tchatche, le baratin. Le MC, le maître de cérémonie, jongle
avec les mots. Le DJ, le discjockey, crée des musiques ryth-
mées sur des platines et des samplers, des machines qui
permettent de mélanger des sons. Les rappeurs racontent
ainsi leurs vies. Certains se présentent comme des jour-
nalistes de la rue qui traitent l’actualité avec un ton très
personnel. Tous défendent le hip-hop: c’est à la fois un
style de vie et un art qui regroupe le rap, Ie tag et la break-
dance, une danse acrobatique très impressionnante.

Le rap est né dans les années soixante à la Jamaïque. Dans
cette île des Caraïbes, la musique voyage avec les «sound
systems», des discothèques ambulantes au moyen
desquelles un animateur enchaîne les disques. Sur certains
morceaux, il raconte des histoires : c’est le rap. L’origine
du rap se trouve aussi aux Etats-Unis. Les noirs des quar-
tiers pauvres reprennent une tradition de leurs ancêtres
africains, celle du griot, le conteur qui transmet les
nouvelles de village en village. Mais, pour toucher le
public, il faut le faire bouger: le rap devient alors l’art de
la rime en rythme. En 1979, le disque Rapper’s delight est
le premier disque de rap à se vendre à plus d’un million
d’exemplaires. Le rap est lancé, rien ne pourra l’arrêter.

Le rap, aujourd’hui, connaît un succès planétaire. Mais ses
artistes sont souvent critiqués pour leurs nombreux scan-
dales. Certains rappeurs décrivent la violence dans leurs
quartiers, mais d’autres en rajoutent pour choquer et
attirer le public. Cette violence se retourne parfois contre
eux: des stars américaines, comme Tupac et Notrious BIG,
ont été assassinées. Les Français, eux, aiment autant le rap
agressif de NTM que celui, plus paisible, de MC Solaar ou
des Fugees.

Violence

Il y a évidemment un rapport

entre la crise morale que traver-

sent les sociétés à la recherche

de nouvelles valeurs et le retour

à certaines formes de violence

que les deux générations précé-

dentes pouvaient croire dispa-

rues. Les crimes de sang ont

considérablement diminué

depuis deux siècles. Mais la

petite délinquance, en crois-

sance continue depuis 1950,

entretient dans les villes, et avec

l’aide des médias, un sentiment

d’insécurité que l’homme d’au-

jourd’hui, peut-être trop

exigeant, supporte parfois mal.

Par ailleurs, une nouvelle forme

de guerre, le terrorisme, effraie

par son caractère souvent

aveugle. La civilisation semble

impuissante contre la haine et le

fanatisme. Elle n’a même pas pu

encore abolir la torture. ?> Quel type de violence est en
diminution?

> Quel type de violence est en
augmentation?

> Pourquoi l’homme d’aujourd’hui
éprouve-t-il un sentiment
d’insécurité?

> Qu’entend-on par nouvelle forme
de guerre?

> Qu’est-ce qui en est la cause?

> Que penser de l’humain et de
son évolution par rapport à
l’animal?

Les rappeurs marseillais revien-nent avec un nouvel album :L’école du micro d’argent, enregistrépour moidé aux Etats-Unis.Résultat : un son plus musclé.

Tout a commencé en 1992 avec Jedanse le mia et Le feu, deux super-tubes à la gloire de Marseille, sesfrimeurs aux lunettes de soleil ouses fans de l’OM, le célèbre club defoot. Même s’ils se moquent un

NOUVEL ALBUM
IAM

peu des Marseillais, les rappeursd’IAM adorent leur ville. Le chan-teur, Akhenaton, dit d’ailleurs dansune de ces chansons: «Ici sont nésdes génies du genre Leonardo daVinci.»

Entre la poésie de MC Solaar et laviolence de Suprême NTM, IAM,c’est le rap épicé de la planèteMarseille. 2322

La violence, le respect

Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 22 et 23

Prénom Nom Année

La bête tue uniquement pour se nourrir.

(réponse personnelle)

(réponse personnelle)

Bagarre entre deux apprentis dans les couloirs de l’école. Bagarre de bistrot.…

Bagarre de rue lors de manifestations politiques.

Bagarre entre des joueurs lors d’une compétition sportive.
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Verbes Noms Adjectifs Adverbes

évidemment

la violence

précédent

la délinquance

la croissance

exigeant

aveugle

impuissant

continuer

la haine

le fanatisme
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■ Vocabulaire : complétez.

On forme l’adverbe en ajoutant la terminaison -ment au féminin de l’adjectif (sec, ________________ ). 

Si l’adjectif se termine par une voyelle au masculin, on ajoute cette terminaison au masculin de l’adjectif 

(vrai, ________________ ). 

Les adverbes en -amment correspondent aux adjectifs en -ant.
Ceux en -emment correspondent à des adjectifs en -ent.
Donc :

constant = ________________ prudent = ________________

■ Vocabulaire : complétez ce tableau.

Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 22 et 23

l’évidence évident/e

violer – violenter violent/e violemment

précéder le précédent précédemment

délinquant/e

croître croissant/e

exiger l’exigence

aveugler l’aveugle aveuglément

l’impuissance

la continuité continu/e continûment/continuellement

haïr haineux/se haineusement

fanatiser fanatique fanatiquement

sèchement

vraiment

constamment prudemment
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Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 22 et 23

■ Répondez aux questions suivantes relatives au rap.

1. D’où vient le rap? ___________________________________________________________________________

2. Que signifie ce mot en argot ? _______________________________________________________________

3. Donnez-en un synonyme en français : _________________________________________________________

4. Que racontent les rappeurs ? _________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

5. Qu’est-ce que le hip-hop? ___________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

6. Citez un groupe de rap violent : ______________________________________________________________

7. De quel pays vient le groupe IAM? ___________________________________________________________

8. Comment s’appelle le chanteur du groupe? ___________________________________________________

9. Dans l’une de ses chansons, le groupe IAM parle de Leonardo da Vinci. 

Qui est-ce ? ______________________________________________________________________________

________________________________________________________________________________________

10. Kheops et Khephren sont respectivement les noms du DJ et du danseur du groupe IAM.

Où sont-ils allés chercher ces noms? __________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

11. Citez le nom d’un rappeur qui a été assassiné : ________________________________________________

12. Pourquoi a-t-il été assassiné ? ________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

Le rap vient de la Jamaïque.

Il signifie la tchache, le baratin.

Le boniment

Les rappeurs racontent leur vie de garçons de la rue.

C’est un style de vie et un art qui regroupe le rap, le tag et 

la breakdance

Le groupe NTM

De la France, à Marseille

Akhenaton.

Peintre, sculpteur, architecte, ingénieur et savant italien. Né à Vinci près de 

Florence (Italie) en 1452, et mort en France en 1519. Son tableau le plus célèbre est La Joconde.

Ce sont les noms de la première et deuxième pyramide de

Gizeh, en Egypte, la troisième s’appelle Mykérinos.

Tupac Shakur, surnommé 2Pac

Parce que dans ses chansons, il s’attaquait violemment aux 

gangs ennemis, aux femmes, aux policiers. Il avait annoncé qu’il mourrait asssassiné, et il a 

bien été abattu dans sa voiture par des inconnus.
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Causes de la violence Actes de violence Conséquences

■ Ecoutez Petit frère du groupe IAM et notez quelques mots qui ont un rapport avec la violence.

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

■ Placez ces mots dans la colonne centrale et complétez le tableau :

■ Connaissez-vous un genre musical qui témoigne de la violence dans notre société ?

___________________________________________________________________________________________

24

Petit Frère
du groupe de rap IAM

Petit frère n’a qu’un souhait devenir grand
C’est pourquoi il s’obstine à jouer les sauvages dès l’âge

de 10 ans
Devenir adulte avec les infos comme mentor
C’est éclater les tronches de ceux qui ne sont pas d’accord

A l’époque où grand frère était gamin
On se tapait des délires sur Blanche-Neige et les Sept Nains
Maintenant les nains ont giclé Blanche-Neige et tapent
Eclatent des types claquent dans Mortal Combat

A 13 ans il aime déjà l’argent avide
Mais les poches sont arides alors on fait le caïd
Dans les boums qui sont désormais des soirées, plus de

sirop Teisseire
Petit frère veut des bières

Je ne crois pas que c’était volontaire, mais l’adulte c’est
certain

Indirectement a montré que faire le mal c’est bien
Demain ses cahiers seront pleins de ratures
Petit frère fume des spliffs et casse des voitures

Refrain
Petit frère a déserté les terrains de jeux
Il marche à peine et veut des bottes de sept lieues
Petit frère veut grandir trop vite
Mais il a oublié que rien ne sert de courir, petit frère

Petit frère rêve de bagnoles, de flingues, de tunes
De réputation de dur, pour tout ça, il volerait la lune
Il collectionne les méfaits sans se soucier
Du mal qu’il fait, tout en demandant du respect

Peu lui importe de quoi demain sera faitDe donner à certains des raisons de mépriser son cadetDans sa tête le rayonnement du tube cathodiqueA étouffé les vibrations des tam-tams de l’Afrique

Il n’a plus de cartable, il ne saurait pas quoi en faireIl ne joue plus aux billes, il veut jouer du revolver

Petit frère a jeté ses soldats pour devenir un guerrier etPenser au butin qu’il va amasser

Refrain
Petit frère a déserté les terrains de jeuxIl marche à peine et veut des bottes de sept lieuesPetit frère veut grandir trop vite
Mais il a oublié que rien ne sert de courir, petit frère

Les journalistes font des modes la violence à l’école existait déjàDe mon temps, les rackets, les bastons, les dégâtsLes coups de batte dans les pare-brise des tires des instituteursEmbrouilles à coup de cutter

Mais en parler au journal tous les soirs, ça devient banalÇa s’imprime dans la rétine comme situation normaleEt si petit frère veut faire parler de luiIl réitère ce qu’il a vu avant 8 heures et demie

Merde, en 80 c’était des états de fait, mais làCes journalistes ont fait des états
Et je ne crois pas que petit frère soit pire qu’avantJuste surexposé à la pub, aux actes violents

Pour les grands, le gosse est le meilleur citronLa cible numéro 1, le terrain des produits de consommationEt pour être sûr qu’il s’en procurePetit frère s’assure, flingue à la ceinture

On sait ce que tu es quand on voit ce que tu possèdesPetit frère le sait et garde ce fait en têteL’argent lui ouvrirait les portes sur un ciel azur aussiFacilement que ses tournevis ouvrent celles des voitures
Le grand standing, c’est tout ce dont il a envieÇa passe mieux quand tu portes Giorgio ArmaniSoucieux du regard des gens
Malgré son jeune âge petit frère fume pour paraître plus grand
Il voudrait prendre l’autoroute de la fortuneEt ne se rend pas compte qu’il pourrait y laisser des plumesIl vient à peine de sortir de son œufEt déjà il veut devenir plus grand que le bœuf

Refrain
Petit frère a déserté les terrains de jeuxIl marche à peine et veut des bottes de sept lieuesPetit frère veut grandir trop vite
Mais il a oublié que rien ne sert de courir, petit frère

Le 7 septembre dernier, Tupac

Shakur (surnommé 2Pac) a été

abattu dans sa voiture par des

inconnus… Comme il l’avait

prévu, car ce rappeur américain

avait annoncé qu’il mourrait

assassiné!
2Pac était l’une des stars du

«gangstarap», le rap des gangs de

Los Angeles. Dans leurs chansons,

les gangsters rappeurs s’attaquent

violemment aux gangs ennemis,

aux femmes, aux policiers.

BACKSTAGE NEWS

RAP: le cercle de la violence
Son album intitulé Moi contre le

Monde s’était vendu à des millions

d’exemplaire alors qu’il était en

prison.
Aujourd’hui, des rappeurs luttent

contre cette image de violence qui

colle à leur musique. Mais d’autres

l’utilise pour provoquer des scan-

dales et se faire connaître. Ce jeu

dangereux risque de se retourner

contre le rap, mais aussi, comme

pour 2Pac, contre les rappeurs

eux-mêmes.

?> Quels sont les cinq mots de Petit
Frère qui ont un rapport avec la
violence?

> Connaissez-vous un genre
musical qui témoigne de la
violence dans notre société?

> Certains genres musicaux ne
véhiculent aucune violence.
Lesquels?

La violence, le respect

25

Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 24 et 25

sauvage – éclater les tronches – tapent – éclatent des types – casser des voitures –

flingue, revolver – guerrier – rackets – bastons – dégâts – coup de batte – cutter

haine, stupidité, désœuvrement casser des voitures haine, peur, dégâts, frais

haine, peur avoir un revolver, un flingue haine, peur, blessures, mort

haine, pauvreté, envie racket haine, peur

haine, stupidité, désœuvrement baston haine, peur

haine, stupidité, désœuvrement cutter haine, peur, dégâts

Le hard-rock – Le rap
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Verbe Nom Adjectif masculin Adverbe

la voix

continuer

profond

suffisamment

■ Vocabulaire : complétez le tableau suivant.

■ Donnez les synonymes des mots suivants en respectant leur sens dans le texte.

Ligne 36 : s’éparpiller __________________________________________________________________________

Ligne 44 : des ravages _________________________________________________________________________

Ligne 45 : primitif _____________________________________________________________________________

■ Donnez les antonymes des mots suivants.

Furieux _______________________________________________________________________________________

Déclencher ___________________________________________________________________________________

La peur ______________________________________________________________________________________

■ Utilisez le mot « planté » (ligne 7) dans deux expressions où le mot a un sens différent et donnez le sens
de vos deux expressions.

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

?
27

> Qui sont les deux personnages?

> D’après le texte, dans quel genre d’entreprise
travaille Malaussène et quel semble être son
métier?

> Ligne 9, l’un des personnages est comparé à la
préhistoire en personne. Trouvez dans le texte
trois expressions ou mots qui justifient cette
comparaison?

> Que pouvez-vous dire de la personnalité du
géant à partir de ses paroles?

> Pourquoi Malaussène ne dit rien jusqu’à la fin
de la scène?

> En quoi la réplique finale est-elle comique?

> Pensez-vous que Malaussène sorte vainqueur
de cette scène?

> Quel est le thème central de cette séquence?

«La mort est un processus rectiligne.»

J’étais en train de me demander où j’avais lu ça quand le géant a fait irruption

dans mon bureau. La porte n’avait pas encore claqué derrière lui qu’il était

déjà penché sur moi.

– C’est vous Malaussène?

Un squelette immense avec une forme approximative autour. Des os comme

des massues et le taillis de cheveux planté au ras du pif.

– Benjamin Malaussène, c’est vous?

Courbé comme un arc par-dessus ma table de travail, il me maintenait prison-

nier dans mon fauteuil, ses mains énormes étranglant les accoudoirs. La

préhistoire en personne. J’étais plaqué à mon dossier, ma tête s’enlisait dans

mes épaules et j’étais incapable de dire si j’étais moi.

C’est alors qu’il a décidé de nous mettre à niveau: d’un coup de reins, il nous

a arrachés du sol, mon fauteuil et moi, pour nous poser en face de lui sur le

bureau. Même dans cette position, il continuait à dominer la situation d’une

bonne tête. A travers le roncier de ses sourcils, son œil de sanglier fouillait ma

conscience comme s’il y avait perdu ses clefs.

– Ça vous amuse de torturer les gens?

Il avait une voix bizarrement enfantine, avec un accent de douleur qui se

voulait terrorisant.

– C’est ça?
– Vous n’avez jamais peur qu’on vienne vous casser la gueule?

Ses bras s’étaient mis à trembler. Ils communiquaient aux accoudoirs de mon

fauteuil une vibration profonde de tout son corps, façon roulement de

tambour avant-coureur des tremblements de terre.

C’est la sonnerie du téléphone qui a déclenché le cataclysme. Le téléphone a

sonné.
Le téléphone a explosé sous le poing du géant.

– Ta gueule, toi?
Sur quoi le géant s’est emparé de ma belle lampe semi-directoriale et en a pété

le bois exotique sur son genou avant de demander :

– Qu’un type se pointe et réduise tout en miettes dans votre bureau, ça ne

vous est jamais venu à l’idée?

C’était le genre de furieux chez qui le geste précède toujours la parole. Avant

que j’aie pu répondre, le pied de la lampe, retrouvant sa fonction originelle de

massue tropicale, s’était abattu sur l’ordinateur dont l’écran s’éparpilla en

éclats pâles.
Nom de Dieu, si je le laissais faire, on allait bel et bien retomber en préhis-

toire.
Il ne s’occupait plus de moi à présent. Il avait renversé le bureau de Mâcon, la

secrétaire, envoyé d’un coup de pied un tiroir bourré de trombones, de

tampons et de vernis à ongles s’écraser entre les deux fenêtres. Puis, armé du

cendrier à pied, il attaqua méthodiquement la bibliothèque d’en face. Il s’en

prenait aux livres. Le pied de plomb faisait des ravages épouvantables. Ce type

avait l’instinct des armes primitives. A chaque coup qu’il portait, il poussait

un gémissement de gosse, un de ces cris d’impuissance qui doivent composer

la musique ordinaire des crimes passionnels : j’écrase ma femme contre le mur

en pleurnichant comme un marmot.

Les livres s’envolaient et tombaient morts.

Je me suis levé. J’ai saisi à pleines mains le plateau de café que Mâcon m’avait

apporté pour amadouer mes précédents râleurs (une équipe de six imprimeurs

que ma sainte patronne avait réduits au chômage parce qu’ils avaient livré six

jours trop tard) et j’ai balancé le tout dans la bibliothèque vitrée. Les tasses

vides, la cafetière à demi pleine, le plateau d’argent et les éclats de vitres firent

suffisamment de potin pour que l’autre s’immobilise, le cendrier dressé au-

dessus de sa tête et se retourne vers moi.

– Qu’est-ce que vous faites?

– Je fais comme vous, je communique?

D’après Daniel Pennac, La Petite Marchande de prose, Gallimard, 1989

1
2
3
4
5
6
7
8
9

10
11
12
13
14
15
16
17
18
19
20
21
22
23
24
25
26
27
28
29
30
31
32
33
34
35
36
37
38
39
40
41
42
43
44
45
46
47
48
49
50
51
52
53
54
55
56
57
58

La violence, le respect

Dialogue musclé Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 26 et 27

vocaliser vocal vocalement

la continuation continu continûment/continuellement

approfondir la profondeur profondément

suffire la suffisance suffisant

se répandre

des dégâts

rustique, simple

calme

enclencher

la sérénité ou l’audace

En téléchargeant un logiciel de jeux, mon ordinateur s’est planté. (= bloqué)

Quand j’ai dit la vérité à Séverine, elle m’a planté là. (= quitter brusquement)
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■ Expliquez l’expression (ligne 16) le « roncier de ses sourcils ».

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

■ Compréhension : répondez aux questions suivantes :

1. Qui sont les deux personnages ?

___________________________________________________________________________________________

2. D’après le texte, dans quel genre d’entreprise travaille Malaussène et quel semble être son métier ?

___________________________________________________________________________________________

3. Ligne 11 : l’un des personnages est comparé à la préhistoire en personne. Trouvez dans le texte trois
expressions ou mots qui justifient cette comparaison?

___________________________________________________________________________________________

4. Que pouvez-vous dire de la personnalité du géant à partir de ses paroles ?

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

5. Pourquoi Malaussène ne dit-il rien jusqu’à la fin de la scène?

___________________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________________

6. En quoi la réplique finale est-elle comique?

___________________________________________________________________________________________

7. Pensez-vous que Malaussène sorte vainqueur de cette scène? (Justifiez votre réponse.)

___________________________________________________________________________________________

8. Quel est le thème central de cette séquence?

___________________________________________________________________________________________

Communiquons :

La violence, le respect
Activités sur les pages 26 et 27

Ses sourcils sont si épais, durs et fournis qu’ils font penser à un buisson de ronces.

Malaussène – Le géant (un client mécontent)

Une maison d’édition – Critique

Massue – Armes primitives – Squelette

Comme il manifeste son mécontentement avec violence, c’est une personne faible. Il n’a pas

la force de maîtriser sa colère, il est incapable « d’assurer ».

Parce que, dans une telle situation, la parole ne peut qu’envenimer les choses.

Parce qu’elle est inattendue.

Oui. Il a su créer l’effet de surprise et neutraliser son adversaire sans violence physique.

L’importance de la communication dans les relations humaines.
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